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SURF DE NEIGE POURVU DE RAINURES LONGITUDINALES DE RECEPTION DES MOYENS D'AMARRAGE 
DES FIXATIONS. 

Surf de neige pouivu de rainures longitudlnales (3) de 

eception des moyens d'amanrage (5) des fixations. 

. uhacune de ces rainures est pratiqu^e dans la structure 
m§me du surf et a una section transversale en fonme de « T 
renverse »>, et Ies deux branches laterales de ce « T renver- 
s§ » sent surmontees par une plaque rigide (13) a haut mo- 
dule d'Young, typlquement une plaque metallique ou une 
plaque en stratlfi6 de verre, qui s'etend, dans la structure du 
surf sur une largeur nettement sup^rieure a celle du « T ren- 
verse » et sur une longueur superleure a celle de ladite rai- 
nure (3), et qui est encastree dans une depression (14) de 
la surface sup6rieure du noyau (12) du surf et adherlsee a 
ce noyau. 
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SURF DE NEIGE POURVU DE RAINURES LONGITUDINALES DE 
RECEPTION DES MOYENS D'AMARRAGE DES FIXATIONS 

5 La prtsente invention se rapporte k un surf de neige pourvu de 

rainures longitudinales de reception des moyens d'amarrage des fixations. EUe se 
rapporte aiissi k xin proc6d6 de fabrication d'un tel surf de neige. 

Contrairement au ski ou au monoski, la planche de glisse que 
constitue le surf de neige est utilis^e de maniere asymetrique, rutilisateur n'ayant 

10 ni le corps, ni les pieds, diriges selon I'axe longitudinal de la planche, mais places 
fortement en biais par rapport a celui-ci. Le corps du surfeur est place de travers 
par rapport a sa planche avec soit, pour les personnes a pied directeur droit 
(« regular foot »), le pied droit en arri^re et le pied gauche en avant, soit, pour les 
personnes h pied directeur gauche (« goofy foot »), le pied gauche en arrifere et le 

15 pied droit en avant. L'&artement des pieds depend de la morphologic de 
rutilisateur, et essentiellement de sa taille. Les pointes de pied sont plus ou moins 
toumees vers Tavant du surf, cette orientation etant indiquee par un angle mesure 
a partir de la perpendiculaire a Taxe longitudinal du surf. Cette orientation peut 
generalement varier, pour le pied arriere, entre 0 et 40 degres environ et, pour le 

20 pied avant, entre 10 et 45 degres, la position la plus en faveur aujourd'hui aupres 
de nombreux surfeurs de bon niveau etant la position dite intermediaire : 

• pied arrifere : angle d'orientation compris entre 1 0 et 1 5 degres, 

• pied avant : angle d'orientation compris entre 30 et 45 degr6s« 

Quoi qu'il en soit, le surfeur a son corps de travers par rapport a 
25 Tengin et a la direction de son deplacement. Les virages se prennent soit en 
penchant le corps vers Tavant, en direction des pointes de pied (on dit plus 
simplement c6tes pointes ou « front-side »), soit en penchant le corps vers 
rarri^re, en direction des talons (ou « back-side »). Le centre de gravitd du surfeur 
se deplace alors suivant un axe dont T orientation est sensiblement la bissectrice de 
30 Tangle form6 par ses deux pieds. 


2791268 


Les morphologies des surfeurs etant tres differentes, il apparait 
indispensable k tons de pouvoir r6gler a loisir recartement entre le pied avant et le 
pied arriere sur le surf, c*est-a-dire Tecartement longitudinal entre la fixation 
avant et la fixation arriere. 

5 Ce r^glage se fait ordinairement, selon par example le document DE- 

A-196 33 536, au moyen de profiles metalliques, comportant des rainures 
longitudinales, qui sont places a Tintdrieur du surf, dans la zone de reception de 
chaque fixation, avant et arriSre, pour recevoir les moyens d*amarrage de la 
fixation. Ces moyens d'amarrage sont alors re^us dans ces rainures de maniere 

10 coulissante le long de celles-ci, avec possibilite de blocage en leur position de 
rdglage souhaitfe. 

Selon ce document anterieur, les rainures sont done pratiqu^es dans 
une plaque m^tallique lisse qui est incorporee au surf dans la zone de reception de 
la fixation correspondante. II s'ensuit une rigidification excessive en flexion de 

15 cette zone. En outre, le surf est fragilise dans les deux zones de transition, amont 
et aval, c*est-a-dire au niveau des extremites avant et arriere de la plaque 
metallique. 

On utilise aussi, pour creer ces rainures, des systemes a profiles 
metalliques tubulaires, k section transversale en forme d\< Omdga », de « U », ou 
20 de « T renverse », qui sont alors incorpores a la structure du surf II s'ensuit une 
rigidification non negligeable du surf, aussi bien dans le sens transversal que dans 
le sens longitudinal. 

L'invention a pour objet de remedier a ces inconv^nients et de 
proposer un moyen simple, efficace, et peu onereux, de realisation de telles 
25 rainures de reception et rcglage des moyens d'amarrage des fixations d'un surf de 
neige. 

Elle se rapporte k cet effet k un surf de neige 6quip6 de moyens 
respectifs, avant et arriere, de reception et de fixation de chaque chaussure, et 
* pourvu, pour au moins un de ces deux moyens de reception, d'au moins une 
30 rainure longitudinale de reception d'un dispositif de reglage et de blocage en 
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position longitudinale, cette rainure etant pratiqu^e dans la structure tneme du surf 
avec une section transversale en forme de « T renvers^ », 
caracteris^ en ce que les deux branches laterales de ce «T renvers6» sonl 
surmontees par une plaque plane et rigide, k module d' Young superieur k 20 000 
5 M^gaPascal, typiquement une plaque metallique ou une plaque en stratifi6 de 
verre, qui s'etend, a Tinterieur de la structure du surf, sur une largeur nettement 
sup6rieure a celle du « T renverse » et sur une longueur superieure k celle de 
ladite rainure, et qui est encastree dans le noyau du surf et adherisee a ce noyau. 

L'invention sera bien comprise, et ses avantages et autres 
10 caractdristiques ressortiront clairement, lors de la description suivante de quelques 
exemples non limitatifs de realisation, en reference au dessin schematique annexe 
dans lequel : 

■ Figures 1 et 2 sont des sections transversales permettarit d'expliciter deux 
etapes du proc^d^ de realisation de ce surf de neige 

1 5 ■ Figure 3 est une vue en plan de ce meme surf 

■ Figures 4 et 5 sont des vues semblables a Figure 3, et illustrant deux variantes 
de realisation 

■ Figure 6 est une vue semblable a Figure 1 et relative a une variante du procede 
de realisation de ce surf 

20 ■ Figures 7 et 8 illustrent une autre variante du procdde de realisation de ce surf 

■ Figures 9 et 10 illustrent encore une autre variante du procede de realisation de 
ce surf. 

Selon les figures 2 et 3, ce surf de neige 1 comporte deux rainures 
axiales et longitudinales, dont une rainure 2 placee dans la zone de reception de la 
25 fixation du pied avant du surfeur, et une rainure 3 placee dans la zone de reception 
de la fixation du pied arriere du surfeur. 

Comme on le voit sur la figure 2, chacune de ces rainures a une 
section en forme de « T renvers^ », pr6vue pour recevoir la ou les vis ^paul^es 4, 
5 de reception des moyens d'ancrage des fixations, respectivement avant et arridre 
30 (non representees). 
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Chaque rainure 2, 3 pr^sente preftrentiellement, k une de ses 
extremites, une partie 61argie 6, 7, qui permet dMntroduire la tSte ^largie 8 de 
chaque vis 4, 5 dans sa rainure r^ceptrice 2, 3. 

Les rainures 2, 3 sont realis^es dans la partie sup^rieure de la structure 

5 9dusurfl. 

Les branches laterales du T renvers^ que forme la section de la 
rainure sont situ^es dans la partie sup6rieure du noyau 12 du surf, et elles sont 
surmontees par une plaque m6tallique rigide 13 a Module d' Young sup6rieur & 
20 000 MegaPascal, par exemple une plaque en alliage d' Aluminium ou en acier 

10 dent le Module d' Young est sup^rieur a 60 000 MegaPascal, qui est encastree 
dans une depression 14 de la surface superieure 15 du noyau 12, adh^ris^e 
fermement a ce noyau par Tintermediaire d'une couche 16 de materiau 
caoutchoutique, cette couche 16 recouvrant d'ailleurs la quasi-totalite de la 
surface inferieure de la plaque metallique 13. 

15 La surface superieure de la plaque 13 est, quant a elle, adheris^e a la 

couche superieure de renfort fibreux 17 qui double classiquement la face interne 
de la couche plastique superieure 18 de protection et de decor du surf. 

Les deux rainures 2, 3 ont les memes dimensions dans cet exemple de 
realisation, et il en est de meme ici des plaques nietalliqiies arri^re 13 et avant 19. 

20 Ces plaques metalliques 13, 19 ont ici une largeur de Tordre de 5 cm, 

et une longueur de Tordre de 1 5 cm, ces deux dimensions etant genereusement 
superieures h celles des rainures correspondantes 3 et 2, comme on le voit sur le 
dessin. 

D'une fa9on gendrale, la largeur minimale de chaque plaque rigide 
25 13, 19 est de Tordre de 4 cm, et sa longueur est sensiblement comprise entre 8 et 
15 cm. 

On decrit maintenant, en reference aux figures 1 et 2, un premier 
proc^de de realisation de ces rainures. 

La figure 1 illustre la structure qui est tout d'abord conftr^e k la 
30 planche de surf avant usinage proprement dit de ces rainures. 
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Cette planche comporte classiquement une semelle de glisse 20 
bordee par des carres metalliques 21, 22, une couche de renfort inferieur fibreux 
23 qui recouvre h la fois la semelle 20 et les carres 21, 22, des chants lat&aux 
rigides 24, 25 qui bordent le noyau 12, et un ensemble superieur constitu6 par une 
couche plastique sup^rieure 18 de protection et de d^cor, doublee interieurement 
par une couche sup6rieure de renfort fibreux 17. Par ailleurs, selon la pr^sente 
invention, la plaque metallique rigide 13 est integree a la structure de la planche, 
dans un logement 14 et avec interposition d'uhe couche caoutchoutique 16. 

Pour parvenir a la disposition de la figure 2, plusieurs moyens 
peuvent etre utilises : 

■ Premier moven. avec novau preforme : On part d'un noyau 12 
rigide et pr6form6, par exemple en bois ou en Polyur^thanne, dans 
lequel a ^te form6, par usinage ou directement par moulage, le 
logement 14 de la plaque metallique 13. On realise par ailleurs le 
collage ou la vulcanisation de la couche caoutchoutique 16 sur 
cette plaque metallique 13. Dans un moule, on place 
successivement, aprds les avoir soigneusement preencolles : la 
semelle 20 et les carres 21, le tissu inferieur de renfort 23, le 
noyau 12, et les chants 24, 25, de la plaque metallique 13 
comportant la couche caoutchoutique 16 dans le logement 14, le 
tissu superieur de renfort 17, le film plastique de protection et de 
decor 18. On procfede alors h Top^ration de moulage sous pression 
et a chaud. 

Apres demoulage et ebavurage de Tensemble, qui est alors celui 
repr^sent^ en figure 1, on proc^de, par usinage, au creusement des 
deux rainures en T renvers6 2, 3, ce qui aboutit, au niveau de ces 
rainures, a la structure finale selon la figure 2. 

■ Deuxi^me moven. avec moulage du novau «in situ» ! On 
constitue, dans un premier temps, un ensemble supdrieur 
comprenant la couche sup^rieure 18, le tissu de renfort superieur 
17, la plaque metallique 13, la couche caoutchoutique 16, le tout 
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etant pr6-poIym6ris6. On place dans un moule d'injection: la 
semelle 20 et les carres 21, 22, le tissu de renfort inf6rieur 23, les 
chants 24, 25, Tensemble superieur precite, ce qui manage un 
espace delimite par le tissu 23, les chants 24, 25, et ledit ensemble 
5 superieur. On injecte alors les composants d'une mousse de 

Polyurethanne pour constituer le noyau 12. Apres refroidissement, 
d^moulage, et 6bavurage, on usine la rainure 3 comme pour le cas 
precedent. 
A noter que : 

10 "les deux bords longitudinaux de la branche verticale du T renverse 

qui constitue la rainure longitudinale, 2 ou 3, ainsi que la base des 
deux branches horizontales du T, sent renforcds, notamment lors 
des efforts d'arrachement des vis, 4 ou 5, qui sont cons^cutifs aux 
forces exercees par le surfeur lors de la pratique de ce sport, 

15 ■ la reprise des efforts d'arrachement est effectu^e sur une 

relativement grande sxirface, constituee par la surface de la plaque 
metallique 13, 

■ le collage est renforce par la couche caoutchoutique 1 6, 

■ la plaque metallique 13 ne rigidifie pas excessivement le surf, ni 
20 transversalement ni longitudinalement, 

■ le procede de realisation du dispositif de Tinvention est simple et 
peu couteux. 

Comme il va de soi, Tinvention n'est pas limitee k I'exemple de 
realisation qui vient d'etre decrit. 
25 La plaque 1 3 peut 8tre en un materiau rigide, a haut Module d' Young, 

autre que metallique : il peut s'agir par exemple d'une plaque en stratifie de verre. 

La couche caoutchoutique 1 6 est trfes avantageuse, car : 
■ Elle ameliore les qualites d'adh^rence de la plaque rigide avec le noyau, 
* ■ Elle constitue un frein d'ecrou, s'opposant au desserrage de Tecrou que Ton 
30 visse sur les vis 5 d'ancrage des fixations. 
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■ EUe constitue un frein centre le risque de glissement longitudinal de la 
fixation, par le fait que la tete 8 de chaque vis 4 et 5 s'enfonce dans le 
caoutchouc lors du serrage de Tecrou correspondant. 

Toutefois, la presence de cette couche caoutchoutique est facultative, 
5 et cette demi^re pourrait done fitre omise dans une realisation simplifi^e. 

Selon la figure 4, ce surf 1 pourrait comporter deux couples de 
plusieurs rainures paralleles, 26, 27 et 28, 29, au lieu de comporter deux rainures 
axiales et medianes 3, 2. 

Selon la figure 5, s'agissant d'un surf 1 presentant un evidement 
10 longitudinal central 30 definissant de part et d'autre deux nervures laterales et 
longitudinales 31, 32, les rainures de Tinvention, 26, 27 a Tarriere et 28, 29 a 
I'avant, seraient alors pratiquees dans ces nervures laterales 31 et 32. 

Selon la figure 6, qu*il convient de comparer a la figure I, on utilise 
un moule dMnjection, mais on commence a placer dans le moule, avant done 
15 I'operation d'injection, une partie centrale de noyau dur 120, par exemple en bois, 
cette partie centrale etant moins large que la plaque 13 et servant, dans ce moule 
dMnjection, de support pour cette plaque 13, qui deborde alors de chaque cote de 
cette epaisseur centrale 120. On recouvre ensuite le tout de Tensemble superieur 
. precite. II reste alors de chaque c6te deux espaces vides 33 et 34, dans lesquels on 
20 injecte alors in situ la partie restante 121, 122 du noyau par le procede habituel. 

Les figures 7 a 10 illustrent des variantes du procede qui correspond 
au premier moyen precitd, c'est-a-dire utilisant un noyau preforme. 

Selon la Figure 7, ou seule une partie d'un noyau rigide 12 est 
representee, on realise dans ce noyau 12 une saignee 40 dont la largeur L 
25 correspond sensiblement a celle de la partie basse de la rainure 2 ou 3 a obtenir et 
dont la profondeur est sup^rieure k celle du logement 14 de la plaque 13 
augmentee de la hauteur de la tete 8 de la vis 4 ou 5. On realise ensuite, selon la 
figure 8, le logement 14 et Ton met en place la couche caoutchoutique 16 et la 
plaque metallique 13 dans ce logement, oil on les fixe par collage, vissage, 
30 clouage, ou autre. On realise le surf dans un moule, classiquement et comme 
pr6c6demment decrit en y mettant en place les diff^rents elements pr^encoUes, en 
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mettant sous presse et sous temperature adequate, puis en r^alisant, aprfes 
refroidissement, le demoulage et Tebavurage. On usine enfin la branche verticale 
du « T » dans la surface sup^rieure du surf comprenant la couche de decor 1 8, sa 
couche de renfort 17, et la plaque 13 gamie de sa couche-tampon 16. On usine de 
mSme fa9on les orifices 6, 7 de penetration des tetes de vis 8. 

Les figures 9 et 10 montrent une variante du proc6de selon les figures 
7 et 8, pour laquelle les saignees borgnes 40 sont remplac6es par des lumiferes 
traversantes 41 , de meme largeur que ces saignees 40. 
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REVENDICATIONS 

1. Surf de neige 6qmp6 de moyens respectifs, avant et arrifere, de 
reception et de fixation de chaque chaussure, et pourvu, pour au 
moins un de ces deux moyens de reception, d'au moins une 
rainure longitudinale (2, 3) de reception d'un dispositif de reglage 
et de blocage en position longitudinale, cette rainure etanl 
pratiquee dans la structure meme du surf avec une section 
transversale en forme de « T renverse », 

caract6ris6 en ce que les deux branches lat^rales (10, 1 1) de ce « T 
renvers6» sont surmontees par une plaque plane et rigide (13), a 
module d' Young superieur a 20 000 MegaPascal, typiquement 
une plaque m^tallique ou une plaque en stratifid de verre, qui 
s'6tend, a Tinterieur de la structure du surf, sur une largeur 
nettement sup^rieure a celle du « T renvers6 » et sur une longueur 
sup^rieure k celle de ladite rainure, et qui est encastr^e dans le 
noyau (12) du surf et adh^ris^e S ce noyau. 

2. Surf de neige selon la revendication 1, caracterise en ce que ladite 
plaque rigide (13, 19) est adherisee au noyau (12) par 
rintermediaire d'une couche caoutchoutique (16) qui recouvre la 
quasi -totalite de la surface inferieure de cette plaque (13, 19). 

3. Surf de neige selon Tune des revendications 1 ou 2, s'agissant 
d'un surf 1 presentant un evidement longitudinal central (30) 
d6fimssant, de part et d'autre, deux nervures lat^rales et 
longitudinales (31, 32), caracteris6.en ce que lesdites rainures (26- 
23) sont pratiqu^es dans ces nervures laterales (30, 3 1). 

4. Surf de neige selon Tune des revendications 1 k 3, caracteris^ en 
ce que cette ou ces plaques rigides (13, 19) sont des plaques a 
Module d' Young superieur a 60 000 MegaPascal. 
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5. Surf de neige selon Tune des revendications 1 a 4, caract6ris6 en 
ce que celte ou ces plaques rigides (13, 19) ont une largeur au 
moins ^gale a 5 cm. 

6. Surf de neige selon I'une des revendications 1 a 5, caracterise en 
ce que cette ou ces plaques rigides (13, 19) ont une longueur 
comprise entre 8 et 60 cm. 

7. Precede de realisation d'un surf selon Tune des revendications 1 a 
6, caracteris^ en ce que : 

> dans un premier temps, on realise im noyau rigide et preforme 

(12) , ce noyau comportant, pour chaque plaque metallique (13), 
un logement respectif (14) pour recevoir cette plaque (13), puis 
on met en place chaque plaque (13) dans son logement (14), 

> dans un deuxifeme temps, on realise le surf au moule en utilisant 
ce noyau preforme (12) et garni de cette ou ces plaques 
m6talliques(13), 

> dans un troisi^me temps, on procWe a Tusinage, dans ce surf, de 
la ou des rainures en « T renverse » (3, 2). 

8. Proc^de selon la revendication 7, caracterise en ce que, dans ledit 
premier temps, on realise, dans ce noyau dur (12), non seulement 
ledit logement (14), mais encore une saignee (40) ou lumiere (41) 
de largeur (L) correspondante a celle de la rainure (2, 3) a obtenir 
et de profondeur sup^rieure 4 celle dudit logement (14) de la 
plaque metallique (13). 

9. Procede de realisation d'un surf de neige selon Tune des 
revendications 1 a 6, caracteris6 en ce que : 

> dans un premier temps, on constitue un ensemble superieur 
comprenant la couche sup^rieure (18) du surf, 6ventuellement 
doublee d'un tissu de renfort superieur (17), ce sous-ensemble 
(18, 17) etant lui-meme double par ladite plaque metallique 

(13) , elle-meme 6ventuellement doublee par une couche 
caoutchoutique (16), le tout dtant pr6-polymerisd, 
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> dans un deuxieme temps, on constitue, dans un moule 
d'injection, un espace d*injection entre cet ensemble sup^rieur 
(18, 17, 13, 16) et les parties restantes (20-25) du surf k 
Pexclusion du noyau, puis on realise le noyau (12) par injection 
« in situ » dans cet espace, 

> dans un troisi^me temps, apr^s refroidissement, demoulage, et 
6bavurage, on precede k Tusinage, dans ce surf, de la ou des 
rainures en « T renvers^ » (3, 2). 

10. Procede selon la revendication 9, caracterise en ce que Ton pose, 
dans ce moule d'injection, cette plaque rigide (13, 19) sur une 
partie centrale (120) de noyau dur, cette partie centrale (120) etant 
moins large que cette plaque (13, 19) et laissant alors de chaque 
cote deux espaces vides (33 et 34), dans lesquels on injecte alors 
« in situ » la partie restante (121, 122) du noyau. 
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P : document intercalaire 


T : th^oiie ou prlndpe d la base de rinvention 

E : document de brevet b^n^ftciant (S une date antdrieura 

a la date de ddpdt et qui n'a dtd publtdqu'A catte date 

de depdt ou qa'h une date post^rieure. 
D : cfl4 dans la demande 
L : cUd pour tfautres raisons 


& : membre de la mdme famllle, document correspondant 


